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C'EST notre manière d'y contribuer ! Les bonnes initia-tives se devant d'être encouragées. Par cette livraison,nous tirons un coup de chapeau à l'Organisation non gou-vernementale (ONG) “Ladies First” dont la présidente ac-tive, Mme Lauriane Battahar, a organisé, il y a unesemaine, une braderie dont le but est de sensibiliser lapopulation féminine de Port-Gentil en particulier et del'Ogooué-Maritime en général, sur une pathologie gyné-cologique encore peu connue du public féminin : l'endo-métriose qui cause – mais sournoisement – des ravagesdans l'utérus.Justement, des explications fournies par une spécialiste,il en ressort ceci : l'endométriose est une maladie gyné-cologique chronique, généralement récidivante, quitouche une femme sur dix en âge de procréer. Elle résulte,de fait, d'une “désagrégation” de l'endomètre qui est letissu qui couvre la paroi interne de l'utérus.Pourtant, si ce phénomène qui correspond aux mens-trues est jugé normal, il n'en demeure pas moins quecelui-ci entraîne des complications lorsque les cellulesmigrent hors de l'utérus pour se greffer à d'autres or-ganes comme l'appareil digestif ou la vessie. Ce sont doncces fragments utérins qui se transforment en kystes etprovoquent, en grossissant, des vives douleurs.Bonne initiative parce que, grâce à cette rencontre, fina-lement utile et bénéfique, la population féminine port-gentillaise a appris, pour son bien, que parmi lessymptômes de cette affection, les règles douloureusesconstituent les premiers signaux. Les femmes doiventainsi consulter. Pour être fixées... à temps. Et cela pourdeux raisons. La première, parce que la maladie, généra-lement diagnostiquée avec beaucoup de retard, parfoisaprès 7 ans, cause d'énormes dégâts. Deuxièmement,parce que, de l'avis de certains professionnels de santé,cette pathologie est à l'origine de certaines stérilités...se-condaires. Puisque, une fois les lésions de l'endromé-triose se forment à proximité de l'appareil génital de lafemme, celles-ci bouchent inévitablement les trompes enaltérant la réserve ovarienne.

Le Billet

Par Christian KOUIGA

Bonne initiative

Deux semaines après le
lancement de cette grève
illimitée dans la plus
grande formation sanitaire
de Port-Gentil, les Port-gen-
tillais n’en peuvent plus de
cette situation.

LES prestations médicalesau Centre hospitalier ré-gional de Ntchengue sonteffectivement gelées. De-puis le lancement, il y a

deux semaines, de la grèvegénérale illimitée par lepersonnel de cette struc-ture sanitaire publique af-filiée au Syndicat nationaldes personnels de santé(Synaps) et à celui nationalde la main-d’œuvre nonpermanente (Synamonps). Plus elle perdure, pluscette situation gêne les po-pulations aux entournures.Les nombreux malades quis'y rendent regagnent leursdomiciles sans être reçus.Devant le portail, unegrande banderole signale

que la grève se poursuitjusqu'à satisfaction des re-vendications. Pour préve-nir toute éventuelle
“corruption morale”, lesagents grévistes veillent augrain à l'entrée. Autourd'un feu. Une jeune compa-triote qui souhaitait faireausculter son bébé malade,n'a pas eu gain de cause.Juste cette réponse : « Il n y
a personne ici pour vous re-
cevoir.» L'obligeant à se di-riger vers une clinique dela place. « Mais c'est très
coûteux ! », a-t-elle lancé,dépitée. Avant d'ajouter : «
C'est toujours nous les pau-
vres qui subissons et payons
le lourd tribut. Tout le
monde n’a pas les moyens
d’aller en clinique. C’est déjà
difficile avec la crise qui
nous accable (...) La popula-
tion est en train de mourir
parce que le personnel n’est

pas là. Si le directeur ne
peut pas résoudre les pro-
blèmes de son établisse-
ment, il doit laisser la place
à quelqu’un d’autre.»A l’entame de cette grève,conscient des consé-quences qui en découle-raient, le porte-parole desgrévistes et délégué pro-vincial du Synaps, ConstantGildas Akame, présentaitdéjà leurs excuses à la po-pulation. « Nous encaissons
la grogne des riverains, cela
ne nous fait pas du bien.
Nous en sommes là par la
force des choses car, la seule
chose que nous désirons
c'est la reprise de notre tra-
vail, mais à condition de sa-
tisfaire (même
partiellement) quelques
points de notre cahier de re-
vendications. Nous sommes
donc ouverts à toute négo-
ciation», a-t-il dit.

La population préoccupée  
Santé/Grève au Centre hospitalier régional de Ntchengue  

Christelle NTSAME
Port-Gentil/Gabon

Les grévistes poursuivent leur piquet... autour d'un
feu de bois.
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Le porte-parole des grévistes, Constant Gildas Akame,
en sa qualité de délégué provincial du Synaps 
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Le 30 mars dernier, en res-
pect des consignes édic-
tées par leur secrétariat
exécutif, les Pdgistes de
l'Ogooué-Maritime ont cé-
lébré, avec entrain, la fête-
anniversaire de leur Parti.
Pourtant, par-delà la liesse
militante partagée, les pro-
blèmes d'ego sont bien
réels en interne.

LE 12 mars 2019, le Partidémocratique gabonais afêté ses 51 ans d'existence.Les manifestations pré-vues à cet effet ont été cé-lébrées en différé le 30mars dernier dans lapresque totalité des chefs-lieux de provinces. 

A Port-Gentil, en leursqualités respectives demembre du Comité per-manent du Bureau poli-tique et de secrétaireprovincial, Jean-FidèleOtandault et Albert-Ri-chard Royembo ont donnéle tempo qu'il fallait. Laconvivialité fut au rendez-vous dans chacune des fé-dérations des 4arrondissements. Et lafête-anniversaire...belle.Outre l'organisation desateliers portant sur le ren-forcement des capacités, letour des fédérations auraété bénéfique. Car, ce futl'occasion de passer au cri-ble les maux divers et va-riés qui minent, au planlocal, leur chapelle poli-tique. Après avoir été édi-fiés sur certains aspects,
des conseils auront étédonnés aux militants afinde (toujours) privilégierl'essentiel et/ou le plusimportant : “la survie” duParti démocratique gabo-

nais dans ce giron poli-tique de l'Ogooué-Mari-time, qui est reconnu pourle moins frondeur.
« Nous fêtons aujourd'hui
le 51e anniversaire de

Au-delà des manifestations festives
Vie des partis/PDG

SYM
Port-Gentil/Gabon

Les responsables provinciaux du PDG de l'Ogooué-Maritime.
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Le passage du MCPBP dans une des fédérations d'arrondissements.
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Jean-Fidèle Otandault rivalisant d'ardeur avec des
militantes très enjouées.
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notre parti. C'est l'occasion
pour moi, en ma qualité de
membre du Comité perma-
nent du Bureau politique de
notre province, de vous in-
viter, en présence de notre
secrétaire provincial, le ca-
marade Royembo, à taire
les divergences qui existe-
raient entre certains cama-
rades dans certaines
fédérations. On dit que le
linge sale se lave en famille.
Port-Gentil en particulier et
l'Ogooué-Maritime en gé-
néral, j'ai besoin de tous
leurs Pdgistes unis, regar-
dant dans la même direc-
tion, pour continuer à
avancer sereinement et sû-
rement, afin de toujours
bien accompagner la poli-
tique du président de la Ré-
publique Ali Bongo
Ondimba.»Pour les analystes poli-

tiques avertis, l'invite (su-bliminale) du MCPBP Jean-Fidèle Otandault vaut sonpesant d'or. Tant les bour-souflures d'ego – quoiquebien contenues encore –ne manquent pas. A enjuger par des cas d'indisci-pline, orchestrés par cer-tains militants qui vontparfois jusqu'à enfreindrecertaines directives duparti. 
« La discipline doit habiter
chacun de nous dans notre
parti. Ce n'est qu'ainsi que
la cohésion à laquelle je
vous exhorte, une fois de
plus, aura davantage tout
son sens», a dit M. Otan-dault.Entendu qu'au-delà desapparences..., mieux vautprévenir que guérir car,demain se prépare au-jourd'hui.  


